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Parini’s touch
Nous attendions impatiemment la Parini’s Touch sur

les restructurations. Nous ne sommes pas déçus en ce début
d’année : le regroupement sur un même site rue de Richelieu
des Trésoreries du Centre est reporté au second trimestre et la
fusion effective est reportée à 2007. Comme quoi, elle n’est
pas si différente de la Thévenin’s touch, juste un peu plus de
com’…

L’année 2006 : se faire entendre !

2005 a été un excellent cru pour nos
amis les riches. La Bourse de paris a battu un
record. La spéculation immobilière ne s’est
jamais aussi bien portée. Et cerise sur le
gâteau, un bouclier fiscal va permettre aux
quelques 3000 contribuables les plus aisés
d’obtenir 780 millions d’économie d’impôt !

Pour les salariés, le bilan est moins
positif : la retraite a été repoussée, les
salaires continuent à être bloqués, la charge
de travail augmente… Et le gouvernement est
clair, son objectif pour 2007 est de continuer
les réformes et quand il parle réforme, ce
n’est pas pour répartir le travail ou les
richesses de la société, c’est pour dire à ceux
qui travaillent qu’ils coûtent trop chers, ceux
du privé ne sont pas assez compétitifs par
rapport à un salarié asiatique et pour ceux du
public, qu’ils contribuent à creuser le déficit
budgétaire !

Fort heureusement, l’année 2005 a
été marquée tout d’abord par le non massif
au referendum sur la constitution
européenne, jugée trop libérale par une
majorité. Et puis, au-delà de l’expression des
urnes, il y a un certain nombre de conflits
sociaux importants qui ont obligé le
gouvernement à reculer. Cela a été le cas
avec la SNCM, où les marins qui voyaient se
vendre à l’encan leur entreprise, ont pu ainsi
prendre une participation minoritaire mais de
blocage qui garantira leur emploi pour
quelques années. Et puis il y a le conflit des
conducteurs de Marseille, suivi quelques
semaines plus tard pour les roulants de la
ligne B et C du RER.

Alors si 2006 était l’année des luttes
sociales ? Et si les mouvements apparus en
2005 se généralisaient, et permettaient de
mettre un arrêt au recul social que connaît
toute la société ? Ce serait tout le bien à
souhaiter pour 2006.

La coupe est pleine
Le receveur a tenu que l’ensemble du personnel de la

Recette soit présent au pot des vœux 2006. Auparavant, seuls
les cadres étaient invités.

Alors tout le monde ou presque, puisque nos
collègues des postes n’ont pas été conviés, a pu se retrouver
dans le hall de la RGF, fermée pour l’occasion au public.
Certains avaient fait un effort vestimentaire pour ce qui
apparaissait  alors comme un peu une fête.

Heureusement, les mots du Receveur ont su remettre
tout en bon ordre. Tout en félicitant les efforts accomplis en
2005, il demande d’ores et déjà plus pour 2006 !
Il fallait bien une coupe de champagne pour avaler cela.



Gestion des cadres A : la RGF n’aime pas
la nouveauté !

Concernant les Inspecteurs, la mise en place de
la gestion déconcentrée s’est fait au forceps. Pour être
en conformité avec l’instruction, la RGF a dû
prolonger la période d’expression des vœux, et,
surtout, a été contrainte de faire siéger la CAP locale
des Inspecteurs.

Sur Paris, c’est une première historique qu’une
CAP locale se réunisse pour les mutations intra
muros !

Le Receveur pourra au moins se vanter d’un
acte historique durant son passage à la Recette…

La RGF number one !
Les notifications des notes du personnel ont été

si tardives que des CAP nationales (étape suivante
d’un recours non satisfait au niveau local) sont
obligées de se réunir à la hâte, spécialement pour les
recours parisiens, fin janvier avant l’ouverture de la
campagne 2006 ! L’honneur est sauf, on a risqué le
redoublement général…

Faîtes, défaîtes, il en restera toujours
quelque chose…

Le poste du 19/1 est le seul poste test sur Paris
pour une expérience au niveau de l’accueil. Et pour
ça, rien n’est trop beau aux yeux de la CP : il y a un
vrai déploiement de moyens pour rendre probant ce
test.

Tout cela serait merveilleux si ce poste ne
disparaissait pas à l’horizon 2007 pour devenir le
premier hôtel des Finances de Paris dans un quartier
complètement excentré du 19ème. Tant d’efforts pour
un accueil qui ne servira pas beaucoup…

Pourquoi faire simple quand on peut
faire compliqué ?

La sécurité informatique n’est pas un
vain mot et s’il fallait nous en convaincre, une
nouvelle procédure des mots de passe va se
mettre en route à partir de cette année. Les
mots de passe devront comprendre au
minimum 8 caractères et comporter des
minuscules, majuscules et nombres, et ils ne
doivent pas être composés par des mots. Et
pour couronner le tout, ils devront changer
chaque trimestre.

La sécurité la plus efficace se serait de
faire encore plus compliqué pour être certain
que personne ne puisse se connecter !

Sous un semblant de sincérité,
beaucoup de cynisme ?

Comme l’a clairement déclaré le
Receveur, lors de ses vœux 2006, certains
services connaissent aujourd’hui des difficultés
dues à une charge de travail élevée et il a ajouté
cyniquement que demain ces difficultés seront
connues par d’autres services. Son mot
d’ordre : « il faut faire mieux avec moins de
moyens ».

Le style est direct, sans faux-semblant,
un parler vrai, authentique…C’est à la mode, il
faut dire la vérité en face, ne rien cacher.
Surtout quand le programme consiste à dire
qu’il faut nous faire trimer. Pour les
subalternes, il ne faut pas faire d’embarras...

Des concours de plus en plus
éprouvants…

Les collègues qui ont passé à titre
interne le concours d’inspecteur, doivent
repasser l’épreuve de compta ou de droit suite à
une erreur survenue dans la Meuse. L’année
dernière, les candidats du concours de
contrôleur principal ont connu la même
mésaventure suite à la perte de copies envoyée
par la Poste.

Vu la répétition des incidents et
l’annulation d’épreuves, il s’agit peut être
d’une nouveau mode de sélection. Aux
matières classiques, se rajoutent dorénavant des
tests pour mesurer les nerfs des candidats.
Seuls les plus résistants survivront !!! Pour tout contact :

cgt.750@cp.finances.gouv.fr
Tél. : 01.55.80.66.41


